
COMMUNICATIONS 
de caractère officiel et d'ordre général 

Association générale 
des Mutilés de la guerre 
et Anciens Combattants 

(GROUPE DU NORD) 
La Conseil d'Administration du 

Oroupe du Nord s'est réuni le di­
manche 17 décembre dernier, à 
9 heures 45. en son siège. M. rue 
Léonard Danel à Lille, sou» la pré­
sidence de M. Victor Degouy. assisté 
de SIM. Qy». vlce-prèsldent. Cordon­
nier. Dubois, administrateurs. Ba­
ratte. Président des Ascendants, et 
Duval. des Victimes Civiles, da 
secrétslre général Albert Delnaye, 
ru trésorier général Gustave Brtsy 
et de tous les administrateurs. 
Toutes les Sections étalent présentes 
ou représentées l _ 

Le secrétaire général donne lecture j "^"Adressent leurs sent iments de 
du procès-verbal de la demtère réu- f m t - — . , 1 1 , .vmnathip à leurs cama-
nlon. Celui-ci est adopté à l ' u n a n l - 1 ™ ^ . ™ i i e "I!î!K . l î « * . ' ! i . - , w* 
mité. 

LE RAPPORT MORAL 

Morts de la Ouerre 1914-1818 et de 
ceux de la présente Guerre 

Après avoir entretenu l'assemblée 
de diverses questions Intéressant les 
membres et notamment de l'Œuvre 
d'Entraide aux fil» de sociétaires 
mobilisés en France ou en Belgique 
le président. SI. P. De Telller fit 
acclamer l'ordre du Jour que nous 
sommes heureux de reproduire cl 
après et qui conserv eune fols de 

l'amitié franco-belge, toujours 
vivace aux coeurs de nos amis Bêlgi 

ORDRE DU JOUR 
Les Volontaires de Ouerre Belges 

1914-1918 (section du Nord), réunis 
en assemblée générale le 17 décem­
bre 1939 à Lille, a'essoclant a l'ordre 
du Jour voté par la Fédération Natio­
nale des Volontslree de Guerre de 
Belgique le 11 septembre dernier. 

I rades des armées françaises et bri­
tanniques qui furent leurs Alliés, u 
y a 36 ans. pour la défense de Ir 

Après svolr adressé les féliç tat lonj ; L i b # r t , e t d e l a j u , t j e » et qui vlen 
l l i ~ a ' ' c > u p * , u * . En?0™.'!1".?. e t nent avec leurs «la. de reprendre 1* 
? 5 h î Z n M , h l n ' r î « m 1° ' « iX?£ i lutta a"» d « restaurer, dans une distinction honorifique et *prea,—,._!___ ___.,,-__--*- »—_ .__ »._*__--, 
avoir adressé un soutenir ému à l a Europe bouleversée par les entrepr-
mémolre des camarade» décèdes e t i « * °> 1» T , o l e n c e : l« , , grand* prtncl-
aprés avoir adressé de nouveau S I P » de vie collective qui const l tusnt 
leurs familles l'expression de nos \ '» base de notre civilisation et a s ­
sentiments de condoléances émues, meurent notre Idéal commun. 
Ls Président. M. Degouy. remercieI — Saluent d u n e façon partlculle-
tcrates les Sections et Délégation» i rement chaleureuse les nombreux 
présentes a l'Assemblée et. après ] fils de volontaires de guerre belges 
avoir fait un tour d'horizon sur les mobilisés, pour la plupart en France 
Drtneipaui événement» qui se sont ainsi que les volontaires de guerre 
succédés depuis la dernière réunion, bellge» ayant acquis la nationalité 
Il passe la parole au secrétaire1 - - - * ^ ^ -. - -.. 
général. II. Delhaye, pour la lecture 
du rapport moral. 

Dès le début, celui-ci tient S 
rappeler les événement» de Septem­
bre 1938. Mara. Avril 1939 s u sujet 
desquels nous avions déjà tait à 
cette époque, les vceux les plus 
ardents pour le maintien de la Paix 
Vaux non exaucés et espoirs déçus, 
car Septembre dernier a vu s'abat­
tra sur nous le plus terrible des 
cataclysmes : la Ouerre avec toute» 
ses horreurs et ses misères. 

U ajoute : Elevons maintenant 
uns pieuse pensée à la mémoire de» 
camarades de combat de ls Ouerre 
1914-1918. et associons-y no» Jeune» 
frères d'armes tombés au Champ 
d'honneur depuis le début des pré­
sentes hostilités. Saluons-les' avec tires 
affection pour le courage dont Ils Rock 
ont déjà fait preuve et qu! les font, 
dlene sdes wiHpns Asoaclons Atrnle-
mrnt les nouveaux mutilés, venves. 
orphelins et ascendants pour lesquels > 
nous nous dévouerons sans compter ; 

Le secrétaire général passe ensuite! 
* rémunération de» principaux faits 
saillants depuis la dernière réunion 

n termine en faisant appel aux 
sentiments d'affectueuse camarade­
rie de tous, à leur collaboration, à 
leur attachement à leur groupe a 
seule fin de pouvoir continuer à 
poursuivre le chemin si brllamment 
suivi depuis 20 an», animés des seuls 
sentiments de . travail, de courage_. 
d'abnégation et de dévoilement 

française et qui sont appelée à dé­
fendre, aux srmées. le sol français. 

— Renouvellent enfin l'expression 
de leur attachement profond à leur 
seconde Patrie et leur fol absolue 
dans la pérennité ds ses destinée» 
glorieuses. 

LE COMITE POUR 1»40 
Noue ajoutons qu'après les élec­

tions statutaires, le Comité pour 1940 
a été constitué comme suit : 

Président : F. De Telller ; présl 
dent-adjoint : Dumortler : vloe-pré-
sldente : Lecanne et Seneoa : direc­
teur des fêtes : Devos ; secrétaire : 
Devogéle : trésorier : Ferrari : tré­
sorier-adjoint : Walgraeve ; mem-

Delmotte. Baelde, Jacquemjm 

adresse un hommage de sympathie 
et de reconnaissance à l'Armée fran­
çaise et à ses Allié», et forme des 
vœux pour la Victoire de nos armes 
I élaboration d'un paix durable et 
la libération des peuples opprimé» 

Ce rapport est applaudi par l'as­
sistance tout entière. 

L» secrétaire général deprend en-
rutte 1» parole potir faire un court 
'•so'Port sur les services administra­
t i f , le» eirec-tlr.-. d«*« d i v e r s - com­
mission* fonctionnant au siège II 
rappelle le dévouement désintéressé 
ds nos docteur» et avocats et du 
vlee-presldent Ohvs. et le» remercie 
s'J aern de tous II rend compte des 
-eetrlctlon» apportée» pour mainte­
nir le siège pendant la guerre et 
fart on pressant appel pour la ren-
'rée des cotisations pou- 1940 et en 
'aveuT ne la Caisse de Soutien 

SITUATION FINANCIÈRE 

La trésorier général. G Brlsv. 
lonne «ver netteté et précision un 
-ompte-rendu de la situation finan­
cière, et recueille le» applaudisse­
ments de l'Assemblée pour ce travsjtl 
•léllcat et précis 

La parole est ensuite donnée à M 
Georges Ghvs vice-président du 
Groupe et Président de la Commis­
sion de» Pensions 

Après examen de nombreuse» 
questions diverse* avant trait à la 
benne marche du groupe du Nord 
et celle» concernant la 'défense desjsoldat exrlment leur reconnaissance 

smararies en maMères de pensions 
et retraites, le Président Degouv 
tient notamment s adresser ses plu» 
vifs remerciement» a. se* fidèles et 
dévoués collaborateur* et fait an 
vibrant arme! » toutes nos section* 
pour le maintien de leur fidélité et 
de leur dévouement à l'A.O M O 
Sur la propo*1t1on du secrétaire 
Delhave la motion suivante qui 
sera adressée s. M. E Daladler Pré­
sident -lu Conseil et Ministre de ls 
Ouer re eet votée a l'Tmftnlmtté 

MOTION ADRESSÉE 
A M. DALADIER 

t Le Conseil d'Administration du 
Groupe du Nord de TA G M G et 
KC . réuni en son siège à Lille. 46. 
rua L. Danel le dimanche 17" décem­
bre 1937. décide, à l'unanimité, d'en­
voyer * M Edouard Daladler. Prési­
dent du Conseil et Ministre de la 
Ouerre. sas vives et sincères félici­
tations pour la décision qu'1! vient 
de prendre concernant les affecta­
tions spéciales et qui était fort 
attendue 

» n lui demande de poursuivre 
avec énergie et sans aucune consi­
dération cette révision générale de 
'**• mises en affectation» qui n'appa­
raissent pas toute» comme absolu­
ment indispensable» Ceci, non seu­
lement pour le moral du pays tout 
entier, mais pour les soldat» qut se 
trouvent sur la ligne de feu r:ul 
font le sacrifice de leur vie pour la 
défense de leur Patrie menacée et 
qui ne comprendraient pas que 
d'autres puissent échapper à ce 
devoir sacré, soit psr leur âge soit 
par leur emploi In compatible avec 
leur profession habituelle dan» Ir 
vie civile comme dana les formation 
de l'arriéré » 

Volontaires de tmerre belges 
1914-1918 

La section du Nord de la Fédéra­
tion Nationale des Voolntalrea de 
Guerre Belges 1914-1918 s'est réunie 
en assemblée générale au Palais de 
la Bière, le dimanche 17 décembre, 
sous la présidence de M. F. De Tel­
ller, entouré de : MM Domortler. 
orés'dent-sdjoint Lacanne et Se-
oeca. vlee-présldents : Devos. prési­
dent du Comité des Fêtes ; Devogéle. 
secrétaire régional ; Walgrave. tréso­
rier général : MM Baelde. Delmotte. 
lacquemyn. du Comité. 

Le président évoque d'abord la 
tète de 8. M. le Roi Léopold m et 
salue l'Armée Belge qui monte une 
garde vigilante pour la sauvegarde de 
l'Indépendance de la Belgique. 

n demande ensuite d'observer une 
minute de sllenc eà la mémoire des 

Création on extension 

des Etablissements 

commerciaux, industriels 

on artisanaux 
Il est rappelé que les cessions de 

commerce et reprises de fonds ne 
comportant aucune modification 
dans l'exploitation, échappent aux 
disposition» du décret du 9 septem­
bre 1939 

Il appartient donc aux Intéresses 
de requérir directement leur Inscrip­
tion au Registre du Commerce, sans 
accomplissement d'autres formalités. 

Allocations militaires 
\T de D'.esbach avait demandé à 

M le Ministre de la Santé- Publique 
d'envisager le paiement des alloca­
tion» militaires tons les quinze Jours, 
particulièrement en cette période 
d'hiver : 11 vient de recevoir la ré­
ponse suivante 

« Vous avez bien voulu me faire 
connaître que vous svlez été salai 
de différentes réclamations émanant 
de femmes de mobilisés admises au 
bénéfice de l'allocation militaire qui 
désireraient toucher cette allocation 
avec plus de régularité et si possible 
tous les quinze Jours. 

» J'ai l'honneur de vous fslre con­
naître que J'ai salel de vos Intéres­
santes suggestion» M. le Ministre des 
Finances, en les recommandant k sa 
bienveillante attention. 

» Veuillez agréer, etc... — Signé 
Marc RUCART. s 

Pour distraire nos soldats 
Mme Fernand Caries et le Comité 

directeur de l'Œuvre du Tricot du 

profonde a tous lea généreux dona 
teurs dont tes noms suivent, et qui 
ont répondu, avec un si gran 
pressentent & leur appel en faveur 
des soldats pour lesquels des Instru­
ments de musique et des Jeux étalent 
demandés : 

Instruments de musique Mme 
Gustave Delplanque. S Flers-Breucq 
Mlle Louis Leurent. à Roncq : Mme 
Lambrecht-Pattyn. à Lille : MM 
Henri Laignel, à Lille : Fernand Du-
pré. a Marcq-en-Barceul : Clément 
Hutton. a Vleux-Condé ; K. Plaquet. 

Lille 
Poste T.8.P. : Mme Bourotte 

Lille. 
Phonographe. — M. Georges De-

penne, a Bruay -en-Artois. 
piano : M. de Wltte, a Roubalx. 
Billards. — M. Delannoy-Hermand 

à Lille ; M. Jean Dumortler, a Co-
motnes : Mme veuve Ricard, a Lille 

De très nombreuses demandes de 
Jeux divers, de Jeux de cartes. d'Ins­
truments de musique et d'appareils 
de T S F . continuent à parvenir au 
Comité directeur de l'Œuvre du Tri 
cot du Soldat, à la Préfecture du 
Nord. 

Celui-ci recevra, avec gratitude 
tout ce qui pourra lui être adressé 
pour distraire nos soldats des régi 
ment» du Nord aux Armées 

Lea dons sont recueillis par Mme 
Fernand Caries a ls Préfecture du 
Nord. Pour les versements : Compte 
Chèques Postsux n» S28.73 LUle. 

La rétrogradation des gradés 
non rengagés 

Parla. 23. — L' t Officiel » pu­
blie : Un décret concernant la ré­
trogradation et la cassation des gra­
dés non rengagés et stipulent " 
* Pendant la durée de la guerre, la 
rétrogradation ou la cassation des 
sous-officiers brigadiers chefs, ca­
poraux chefs, brigadiers et capo­
raux non rengagés, qu'il s'agisse de 
gradés français, de gradés indigè­
nes nord-africains, de gradés colo­
niaux Indigènes ou de gradée de la 
légion étrangère serrant à titre 
étranger sera prononcée par le chef 
de corps ou de formation de ser­
vice après avis du commandant de 
l'unité à laquelle appartient le mi­
litaire intéressé 

Les décisions à intervenir ne se­
ront prises qu'après qu'auront été 
provoquées, autant qu'il sera pos­
sible, les observations de l'Intéressé 
sur les faits relevés contre lui. 

Poar l « aariaai léfi«****ire. 
Paria, » . — Las anciens lèalon-

nairea ayant servi i la lésion étran­
gère comme sous-offlcters, caporaux 
chefs ou caporaux, pourront être 
réadmis au service à la légion étran­
gère comme engagés pour la durée 
de la guerre avec le grade qu'Us 
détenaient au moment de leur li­
bération dans lea conditions fixées 
par une Instruction ministérielle 
parue au g Journal Officiel s de 
ce matin 

Us devront réunir les conditions 
suivantes : 

a) Etre âgés de moins de M ans. 
b) Etre aptes physiquement, 
e) Ne pas se trouver dans l'un 

des cas d'exclusion de l'armée pré­
vus par la loi. 

d> Avoir obtenu le consentement 
d'un commandant de dépôt ou d'un 
chef de corps. 

Les examens pour l'obtention 

de bourses d'enseignement 

en 1940 
Paris, 33. — La session de l'exa­

men d'aptitude aux bourses, com­
mun aux enseignements secon­
daire, primaire, supérieur et tech­
nique (Ire et 3e séries) s'ouvrira 
en 1940 dans tous les départements 
le jeudi 33 mai. 

Les inscriptions seront reçues du 
2 janvier au 10 février 1940 dans 
les départements par l'inspection 
académique de la résidence des 
candidats ou de la résidence de 
leur famille. 

Les Inscriptions en vue de l'ob­
tention d'une bourse au titre de 
l'enseignement secondaue (3e, 
5e et Se séries) seront reçues du 
3 Janvier au 10 février 1940 pour 
les départements par l'Inspection 
académique de as résidence des 
candidats ou de la résidence de 
leur famille. 

Le concours d'admission 
à l'Ecole Centrale 

des Arts et Manufactures 
Paris. 33. — Voici les dispositions 

relatives au Concours d'admission 
à l'École Centrale de s Arts et Ma­
nufactures pour la sess ion de 1940 : 
Les épreuves écrites auront lieu les 
30. 31 mai e t 1"- juin, d a n s les cen­
tres su ivant s : Paris , Bordeaux, 
Clermont-Ferrand. Le Mans . Mont­
pellier. N a n t e s . R e n n e s Toulouse. 
Tours 

Les d e m a n d e s d'inscription doi­
vent parvenir à la direction de 
l'Ecole Centrale. 1, rue Montgolfler, 
Paris (111*), a v a n t le l*r avril 1940. 
Tableau de concordance entre les 
centres de l'écrit e t les résidences 
des candidats : pour tout candidat 
présenté par un établ i ssement d'en­
se ignement o n adoptera c o m m e ré­
sidence celle de cet établ issement . 
Paris, Côte d'Or. Marne (Haute ) . 
Meurtrie e t Mosel le . Meuse. Mosel­
le. Nord, pas-da-cala ls , R h i n ( B a s ) . 
R h i n (Haut ) . Haute-Oaronne, Som­
me, Territoire de Belfort, Vosges, 
Belgique. En c a s de pénurie de can­
didats dans un centre, l'école se 
réserve le droit de rat tacher 
dd'avance les candidats à un centre 
voisin. 

L'École se réserve de supprimer 
ou de créer su ivant les c irconstan­
ces de s centres d'épreuv « écrites 
et d'épreuves orales. 

Mesures de faveur 
pour la consommation 

des fruits importés 
Paris. 33 — L'a Officiel s publie 

l'avis suivant aux importateurs : 
g Les fruits de table ou autres, secs 
ou tapés, constitués en entrepôt de 
douane avant le 3 septembre 1939 
pourront S la sortie d'entrepôt être 
déclarés pour la consommation 
avec dispense de licence et de certl 
ficat de chance. 

Le jour de départ 
des allocations militaires 

Paris, 33. — Lea allocations mili­
taires partiront du jour du départ 
des soutiens de famille mobilisés : 
un rappel sera fait le cas échéant 
en faveur des ayants-droit, c'est 
ce qui résulte d'une lettde que M. 
Marc Rucart. ministre de la Santé 
publique, a adressée à M. Paul El-
bel, ancien ministre, député des 
Vosges, à la suite d'une démarche 
que ce dernier avait faite auprès 
du ministre 

Comité départemental 
de surveillance des prix 

HAUSSE ILLICITE 

Par Jugement en date du 22 no­
vembre 1939, le Tribunal correction­
nel de Cambrai, a, sur la proposition 
d u Comité départemental de surveil­
lance des prix, condamné à 100 tr 
d'amende et aux dépens M Charles 
Dumont. marchand de cycles S 
Caudrv pour majoration illicite du 
prix de détail des lampes électriques 
de poche. 

LA QUESTION DU CAFÉ 
La France est un gros consomma 

teur de café (4 kg* par Français et 
par a m . Elle n'est distancée que par 
les Etats-Unis. 

Le goût de ce produit est parti 
llérement marque dans notrs Nord 
où le café est en grand honneur 

Nous avons fallu manquer de 
café, mais la pénurie qui s'est ma­
nifestée n'est que momentanée On 
peut être assuré que le ravitaille­
ment redeviendra bientôt normal 
n est bon cependant d'éviter le 
gaspillage. 

Les colonies françaises ont déve­
loppé la production du café : eues 
sont à même, pour la campagne 
actuelle d'en fournir 70.000 tonnes. 
D'Ici deux ans. cette production ap­
prochera de 100.000 tonnes. Nou 
devona donc avoir recours, pour de» 
quantités considérables à l'étranger 
d'où une exportation de capitaux 
de l'ordre de un milliard de francs 
En attendant que l'appoint de nos 
colonies prenne un développement 
souhaitable k la mesure de noa be­
soins. U est prudent d'observer une 
certaine réserve. Il n'y a aucune 
crainte a concevoir : le café ne 
manquera pas Nous avons l'assu­
rance de n'en être pas privés, mais 
U est du devoir de tout civil de pen­
sât que les besoins de l'armée doivent 
primer les siens. C'est un léger 
sacrifice que chacun s'imposera. vo­
lontiers en faveur de ses proches 
mobilisé». En évitant d'augmenter 
sa consommation personnelle. U con­

tribuera, an outre, k diminuer le 
chiffre da nos unportaUons. « t par 
vol* de conséquence, nos paiements 
d'or fc l'étranger. 

UN AVIS IMPORTANT 
DE LA FÉDÉRATION 

DES CHASSEURS DU NORD 

DANS LE MONDE 

THÉ ROULANT 
L'Anglais ne peut, en sucune cir­

constance, se passer de son thé. et 
s»*»»» les nécessités du service 

La Fédération des chasseurs du l'empêchent d'aller retrouver sa 
Nord rappelle aux chasseurs : I théière, c'est la théière cui vient S 

1* que la destruction des lapins:lui. On peut voir en ce moment, a 
dans les conditions prévues par l'ar- ; Londres, les voitures roulantes spé-
rété préfectoral du B décembre 1939 
n'est autorisée que par les déten­
teurs du droit de chasse. Il n'est 
permis, par conséquent, de détruire 
le lapin que sur le terrain sur le­
quel on a le droit de chasse*; 

cialement équipées pour distribuer 
le thé aux travailleurs de la défense 
passive, disséminés à travers le 
pays. Ces voitures serviront de mo­
dèle A quelques milliers d'autres 
destinées aux soldats du front 

2" que la destruction des animaux | Elles font trois voyages par jour 
nuisibles e <t seule autorisée dans chacune d'elles visite de vingt cinq 

APERITIF A LA G E N T I A N E 

« 

M 
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^ 

B 
^ LAMIE D E L E S T O M A C 

PUBLICATIONS LEGALES 
le* conditioins du présent arrêté. 

La chasse par conséquent du liè­
vre et de toutes espèces de gibier 
est formellement interdite. 

OFFICE DÉPARTEMENTAL 
DES MUTILÉS, 

COMBATTANTS, ETC. 
DU NORD 

COMMISSION PERMANENTS 
La Commission Permanente de 

l'Office Départemental des Mutilé». 
Combattants, Victimes de la Ouerre 
et Pupilles de la Nation, a'est réunis 
la 19 décembre courant, à 14 h. 80. 
k la Préfecture du Nord, sous la pré­
sidence de M. Desorbaix. vice-prési­
dent du conseil d'administration, 
assisté de St. Oassel, secrétaire géné­
ral de l'Office Départemental 

Le procès-verbal de la séance du 
4 décembre est adopté sans obser­
vation. 

Soins gratuits. — Au sujet des 
soins médicaux grautlts, la Commis­
sion Permanente eet informée qu'en 
l'absence de médecins civils rappe­
lés pour la plupart sous les drapeaux 
M. le Ministre des Ancien* Jotnbat-
tants et Pensionnés a f- l t connaître 
que les bénéficiaires de l'art. 84 de 
la loi du 31 mars 1919 pouvaient se 
faire soigner par le* médecins mili­
taires. Par analogie, lea PupUles de 
la Nation, soumis au contrôle médi­
cal et qui disposent 'également du 
libre choix, peuvent être soumis aux 
mêmes règles, au gre de leur famille. 

Prisonniers de guerre. — L'Assem­
blée apprend ave «satisfaction que 
toutes dispositions uti les ont été 
prises s n vue de faciliter des rela­
t ions entre le* familles et le bureau 
de rense ignement» 4 Genève : e n t r e 
les famille» et le» prisonniers ne 
guerre avec dispense de tout affran­
chissement, bien qu'elles soient limi­
tées aux lettres de 30 grammes it 
aux cartes postales non Illustrées 

En vertu de récentes dispositions, 
U peut être expédié k titre indivi­
duel, sans déclaration de valeur et 
•ans remboursement, aux prisonniers 
de guerre en Allemagne, des colis 
dont le poids est limita. S 6 kilos, et 
la composition à des produit* ali­
mentaires non périssables ou des 
objets d'usage courant. 

Secours s t Allocation». — La Com­
mission procède k l'examen de 199 de­
mandes de cours et allocations se 
décomposant comme sui t : cent 
seize demandes formées par des an­
ciens combattants et quatre-vingt-
trois demandes concernant des pen­
sionnés au titre de la loi du u mars 
1919. 

Retraits du Combattant. — La 
Commission de la. Carte du Combat­
tant statue sur 138 dossier* relatifs 
4 l'annulation du paiement de la 
retraite du combattant, par suite 
d u retrait de la carte du combattant 
et émet son avis en ce qui concerne 
le remboursement des sommes payées 
Indûment aux intéresse*. Elle estime 
que ces sommes ont été perçues de 
bonne fol et qu'il n'y a pas lieu 
d'ordonner le remboursement. 

Etudes s t Apprentissage 

à quarante unités auxquel les elle 
distribue le thé chaud, les sand­
wichs, le cake et quelques objets de 
première nécessité lames de rasoir 
et pâte dentifrice. Une bibliothèque 
roulante — entièrement gratuite — 
est Jointe à la cantine, qui ajoute 
à ses nombreuses commodités le rôle 
d'un bureau de poste ambulant. 

UN COMPLOT NAZI 
EN AFRIQUE DU SUD 

One déclaration officielle faite a 
Johannesburg révèle la découverte 
d'un complot nazi qui devait aboti 
tir au soulèvement des ressortis­
sants allemands dans l'Afrique du 
Sud et la ville de Pretoria. Le gou­
vernement est en possession de la 
liste des membres de toutes les 
organisations hitlériennes établies 
dans les principaux centres 
l'Union. Il possède également le 
plan de sabotage des diverses orga 
nisations Industrielles. 

Les activités nazies étalent flnan 
oèes en partie par des fonds recueil­
lis au nom du Secours d'Hiver, en 
partie par des contributions forcées 
imposées aux maisons de commerce 
et entreprises allemandes. C'est 
ainsi que la fourberie nazie, en fai­
sant appel à la charité et au chan­
tage, a réuni les fonds pour un com­
plot qui a misérablement avorté 
Le loyalisme de l'Afrique du Sud 
est à l'épreuve 1e pareils procédés 

DU RADEAU A L'AVION 
Un Jeune Nèo-Zélandais vient 

d'arriver en Angleterre après des 
aventures dignes cZu « Journal des 
Voyages ». Lorsqu'il apprit la nou­
velle de la guerre, il se trouvait 
avec un compagnon dans une petite 
lie de la côte sud Notre héros dé­
cida de s'engager dans la « Royal 
Air Force ». Mais il fallait d'abord 
regagner la Nouvelle-Zélande. Les 
jeunes gens s'embarquèrent sur un 
bateau à voiles, mais la tempête les 
surprit en route e t les laissa tous 
deux à la dérive, sur un radeau 
construit à la hâte. 

Après deux Jours et deux nuits , 
les vagues poussèrent l e radeau sur 
le rivage d'une lie Maori. Les Indi­
gènes recueill irent les naufragés et 
les abritèrent pendant une semaine , 
jusqu'à ce que l'état de la mer leur 
permit de tenter à nouveau la tra­
versée sur un bateau indigène 
demeurèrent encore plusieurs iours 
au large, sans pouvoir atte indre la 
côte. Enfin, un cargo les aperçut et 
les prit à bord, puis les transféra 
dans un paquebot qui faisait route 
vers l'Angleterre. Le futur aviateur 
aura déjà quelque expérience de la 
navigat ion. 

RIBBENTR0P 
EN PANTOUFLES 

Le c Picture Post » publie en ce 
moment les souvenirs d'une An-

Coopérative Union-Roubaix-Wattrelos 
Tirade de 405 Obligations remboursables 

le r Janvier 1940 
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Commission des Etudes présente de*: . ^ . nenrtanf nliisieur* 
propositions sur 14 demandes de »ub- £ ' a ' se qui tut p e n a a n t plusieurs 
ventlon» d'étude. * divers degrés. ' * n n « e s l a gouvernante des enfants 
concernant cinq élève* en cours de^ Herr von Riboentrop 

- - - - ' Le conseil ler de HiUer éta i t per­
suadé que i Ang le terre ne déclare­
rait jamai s la guerre à l 'Allemagne 

supérieur publ ic ; deux appartenant |Le 31 Août, la jeune gouvernante 
' de* cour» d'enseignement privé : j devait conduire les e n f a n t s à une 

d'études supérieures dans les Facul­
tés de l'Etat : cinq dan* des établis­
sements d'enseignement prima 

deux demande* formée* pour des 
cours d'enseignement technique don­
nent lieu également k l'attribution 
de subvention*. 

Prétention médieal*. — La Com-
lasion Permanente statue ensuite 

sur 10 demandes relative* k des sub­
ventions pour rembourseme 

partie de campagne, lorsqu'un coup 
de téléphone de Himmler. l'ami in­
time de Ribbentrop. l'avertit de 
faire ses malles. Prau von Ribben­
trop. en prenant congé de sa gou 
vernante, lui dit s Soyez t r a n 

^ _ _ _ d « ' < ' u l " e ' J e s l 1 ' 8 s u r e ° - u e v o u s serez 

f S ' u ' m e d l c . u x et " ^ " p a r t i c i p a t i o n | d e retour a v a n t d e u x s emaines » 
dana le traitement de malades admis! S imple erreur d'est imation. 
dan* des établissements appropriés, j ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

Prêta d'honneur. — L'Assemblée !•—•"-"—•—»••• ' ••—-•••••••••••• -• -• -•• 
eet appelée k examiner une demande 
de prêt d'honneur pour construction 
d'une habitation à bon marché pré­
sentée par u n pupille de la Nation 
majeur, et une demande de délai 
pour le remboursement d'un prêt 
consenti par l'Office Départemental 
pour Installation professionnelle. 

Enfin. 11 est donné connaissance 
de* motifs de rejet de deux deman­
des de prêt* d'honneur soumises aux 
fins de décision à l'Office National. 

L'ordre du jour étant épuisé, la 
séance est levée à 17 heures. 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 

LA STATISTIQUE 
DES BELLIGÉRANTS 

Genève, 23. — En cette veille oe 
Noël, il n'est pas sans intérêt et il 
est certainement mélancolique de 
constater d'après une statistique 
publiée par le bureau de presse hel­
vétique * Oeopresse » que 70% de 
la population du globe est actuel­
lement en état de guerre. 

Le Reich — y compris la Polo­
gne occupée et la Slovaquie — soit 
900.000 Kilomètres carrés et 109 mil­
lions d'habitants est en guerre avec 
les empires britanniques et fran­
çais représentant ensemble 58 mil­
lions 300000 km. et 853 millions 
d'habitants. 

L'URSS jr compris les provin 
ces polonaises occupées soit 23 mil-
lions de km. environ et 184 millions 
d'hommes est en guerre avec la 
Finlande représentant 400.000 km 
et 4 millions d'habitants 

Enfin, le Japon et ses alliés, 
Mandchoukouo. etc.. soit 2.700000 
km. et 280 millions d'habitants est 
aux prises avec la Chine représen­
tant 7.5 millions de km. et 300 mil­
lions d'habitants 

Au total : 1.530 millions des ha­
bitants du Globe sont en guerre sur 
une superficie de près de 93 mil­
lions de km alors que les neutres 
et les non-belligérants se chiffrent 
par 813 millions et occupent envi­
ron 54 millions de km du globe 
terrestre 

MARCHÉ DE PARIS 
PARIS, 22. — Vlsnaes : Boeufs 

quartier derrière 12.40 : \ l e v a n t 9 2 3 
aloyau 17.J0 . cuisses 13.50 : trait. 
entier 12.50 : veaux : ire quai. 17.50; 
2e quai 14.95 : 3e quai. 12.95 : pan 
cuisseau 16 90 : Moutons : Ire quai. 
16.50 : 2e quai. 14.45 ; gigots 21.00; 
carrés parés 30.00 ; épaule 16.00 ; 
Porcs (entier ou demi) . Ire quai 
14.50 : filets 16.25 : Jambons 16.76; 
lards 11.50. — Beurres : Kilo des 
Laiteries Coopératives Industrielle» 
Normandie 27.50 ; Charente. Poitou 
Touralne 27.76 ; malaxés Norman­
die 26.76 ; malaxés Bretagne 2475 
— Œuf» : ï tcardie et Normandie 
1.075 ; Bretagne 930 : Poitou. 1 025 
Touralne, Centre 1.025 ; outre mer 
760 —Fromages : brie moyen 330 
camembert Normandie 440 ; divers 
390 ; Pont Lévêque 525 : Port Sal 
1.600 ; Gruyère et Comte, 1.760. — 
Volailles : canards Rouennals 21.00; 
Nantais 19.25 ; fermes 16.50 ; la­
pine morts Nantais 22.00 ; de Bres­
se. 28.00 ; poules de Bretagne 18.50 
— Poisson» : barbues 19.50 ; bars 
23.60 : harengs français 3.25 : ho­
mards vivants 40.00 ; langoustes vi­
vantes 37.50 : maquereaux français 
petits 5.25 ; merlans ordinaires 3.75. 
morues salées 5.75 ; raies 5.00 ; sar 
dînes salées fraîches 55 00 ; soles 
33.50 ; huîtres Marennes 130.00 . 
Portugaises 32.50; moules Islgny 185 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Cambrai, 23. — Beurre 28 k 30 fr 

le kilo : oeufs, 1.25 pièce ; poule» 
vivante» 16 fr. le k. ; poulets vi­
vants 17 fr. le k. ; canards vivante 
16 fr. le k. ; poules tuée» 20 fr. le k 
canards tués 22 fr. le k. ; lapins tué» 

20 fr. le k. ; pommes ds terre 0.70. 
le k. : choux 2 a 8 fr. p. ; carottes: 
s t navet» 1 fr. le k. ; poireaux 0.26' 
la pièce; ; salsifis 2.60 ls botte ; 
céleri* raves 2 fr. p. ; éplnarda 2.60 
le k. : pommes 4 fr. le k. ; manda­
rines 8.50 le k. ; noix 8 fr. le k. ; 
oranges 7 à 8 fr. le kilo. 

A Arras, 23.— Beurre, de 14 k 18 fr. 
la livre : œufs frai*, ds 30 à 31 fr. 
le quarteron ; œufs conservés, 20 à 
21 fr. ; poule, 18 à 26 fr. la pièce ; 
poulets, 40 à 65 fr. la couple ; lapin, 
16 à 28 fr. la pièce ; pigeons, 10 à 
12 fr. la couple ; canard. 18 à 30 fr. 
pièce ; oie, 40 k 60 fr. pièce : dinde, 
80 k 116 fr. pièce ; lapin de ga­
renne, 10 à 13 fr. pièce. 

On vend la flamande prête ou 
fraîche vélée de 3.400 k 4.000 fr., et 
même quelques-unea ont été vendues 
un prix supérieur. 

La 2e catégorie, de 2.800 S 3.400 
et la 3e catégorie de 2.200 à 2.800 fr. 

Les bêtes k nourrir sont en très 
petit nombre : elles valent, suivant 
âge et qualité, de 3.75 à 6.76 le kilo 
vivant. 

A Avennes, 22. — Beurre en gros. 
28 fr. le kUo. un peu k 28.50. au dé­
tail 28.50 k 29.50 le kilo ; œuf* 1.15 
en gros, 1.20 s u détsll ; poulet* vi­
vant* 50 k 88 fr. la couple, 26 k 33 fr. 
pièce ; poules 46 k 50 fr. la couple. 
23 S 27 fr. pièce : canards 22 à 
25 fr. pièce ; canards de Barbarie 
30 k 36 fr. pièce ; oies 40 k 46 fr. 
pièce ; dindes 66 k 95 fr. pièce : 
lapins 20 k 30 fr. pièce ; lapins de 
garenne 12 k 14 fr. pièce ; pigeon» 
20 fr. la couple, 9 et 10 fr. pièce. 

A Boulogne-sur-Mer. — A la pièce ; 
Poulets 32 fr. ; poules 25 fr. ; pou­
lettes 28 fr. ; pigeons 5.50 ; canarda 
22 fr. ; oie* 40 fr. ; dindes 94 fr. ; 
lapina 32 fr. ; lapins de garenne 
13 fr. : œufs les 26, 36 fr. ; beurre 
le kilo, 28 fr. ; chicorées 0.80 la 
pièce ; laitues 0.40 p. : choux 1 fr 
pièce ; choux-fleurs 6 fr. p. ; cres­
son 0.40 la botte : salsifis 2 fr. la b : 
poireaux 1.25 la b. choux de 
Bruxelles 2.60 le kilo : haricot» 4.50 
le litre : pommes de terre 0.76 le k.; 
carottes 0.50 le k. ; endives 0.60 la 
botte. 

A Llllers, 23. — Beurre. 16 fr. la 
livre ; œufs. 32 fr. le quarteron ; 
pommes de terre, 60 fr. le* 100 kll. : 
poules vivantes, 32 k 46 fr. par cou­
ple ; poulet*. 34 k 48 fr. ; pigeons. 
9 à 12 fr. ; canards. 34 k 38 fr. ; 
canards de Barbarie, 36 k 55 fr. , 
lapins, 10 k 25 fr. pièce ; oies, 26 k 
32 fr. pièce : dindes. 7 fr. la livre. 

A Lumbre». 22. — Beurre 13.50 k 
14 fr. la livre : œufs 30 k 34 fr. le 
quarteron ; poules de 36 k 40 fr. la 
couple ; poulet» 40 k 60 fr. la oou-
ple ; coq 16 k 25 fr. pièce ; pigeons 
10 k 12 fr. la couple : dinde 40 k 
ÎOO ir. pièce ; oie» 45 a S5 fr. pièce ; 1 Etuda da 
canards de barbarie 40 k 55 fr. : la-j docteur en droit, avoué 50, ru* 
pin» domestiques 10 k 35 fr pièce l'Hôpital-Militaire. Lille. — DIVOR-
selon grosseur ; canards ordinaires CE. — Assistance ludicialr*. - péol-
25 a35 fr. pièce, ; oranges 9 k 9 50l»lon du 1S-1-3S, Lllls. — n'un iuge-
le kilo : mandarines 10 fr. le 
bananes 0.75 pièce 

S , . e n.™ « r f r e i . q o n r ^ ™ : . î ™ ™ " • SWtré. Il *PP*rt. Ou» is dlveroe s été _ , _ _ „ _ | me», sevre.-c.stre». 
du pays 6 fr. le quarteron ; pomme» » r o n o n ( . é l u p r 0 , „ „ , Monsieur O s e r - ! P O R C S tranco toutes gares, mort 
de choix. 7 et 8 fr. le quarteron ; |g . , .Loui« HUTCHINSON. époux de assurée 3 mois. 2 porc» 251 tr.; 4 porc», 
pomme» de terre 0.70 le k. ; p o l - | M a o < n M pEROO, coupeur, demeurant , H tr.; à porcs. SM tr.; 8 porcs. SN |r. 
reaux 2.25 la botte ; carottes 2 fr. t Hellemmss, 48, rue Jules Cuesds. jCatalogue gratuit. LACROIX. St-DE-
le k. ; navets 1 fr. les 3 ; «alade A rencontre ds Msdsme Louise Ido- Nis-pres-MARTEL (Lot) 
de chicorée 3 fr. la livre : thym 0.751nle DEROO, épouse de Monsieur HUT-
la botte ; céleri 1.50 le pied ; mâcheICHINSOM. demeurant a Lille, 2\.l^S•: aorucTLTC u c u f i D D n i n t c 
1 fr. la mesure ; oignons 3 fr. le k ; r u e Eugene-Jacquet M» VANOE- j P R O S T A T E OU H E M O R R O Ï D E ^ 
maquereaux 2 fr. pièce ; hareng*! WALLE. «vo^u*. eeeuoalt pour le s r » u r . U u e r l B o n "Jicale sami lie p.r I " 
frals 8 et 9 fr. la douzaine ; raie de lMUTO. 1 * 1 "» 0 »! . î f^ iJ i n * . , , «? , c e ' P o u r Plantes Méthode nouvelle scientiflq 
6 k 9 fr. pièce ; merlan* 2 fr. plè 
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950 
1219 
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2182 
2532 
2869 
3074 
3376 
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4635 
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4955 
5227 
5446 
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1465 
1635 
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2246 
2565 
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3457 
3702 
4062 
4507 

4835 
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7002 
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1001 
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1482 
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1911 
Z325 
2577 
2964 
3113 
3522 
3784 
4272 
4529 
4684 
4838 
4969 
5249 
5497 
5695 
6151 
6417 
6585 
6721 
7010 
7194 
7405 
7498 
7787 
8027 
8356 
9013 
9371 
9778 
9900 
10076 

1014 
1300 
1488 
1670 
1915 
2341 
2606 
2969 
3141 
3549 
3818 
4356 
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4685 
4846 
4971 
5274 
5516 
5847 
6162 
6423 
6607 
6784 
7020 
7196 
7415 
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9053 
9396 
9784 
9916 
10167 
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1302 
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1734 
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4687 
4861 
4996 
5356 
5541 
5851 
6184 
6424 
6620 
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7418 
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7824 
8092 
8450 
9068 
9476 
9816 
9920 
10222 

400 429 432 
823 827 828 

1028 1031 1101 
1314 1321 1353 
1532 1544 1564 
1740 1750 1762 
1950 1960 2050 
2346 2371 23S9 
2635 2709 2711 
2991 3005 3011 
3228 3241 3284 
3564 3586 3608 
3862 3869 3930 
4415 4436 4456 
4558 4581 4592 
4718 4722 4745 
4863 4866 4877 
5043 5062 513S 
5402 .5405 5412 
5563 5602 5609 
5852 5901 5904 
6189 6223 6237 
6458 6463 6464 
6825 6844 6867 
7065 7069 7096 
7230 7264 7303 
7426 7453 7470 
7546 7550 7608 
7863 7917 7937 
8131 8137 815S 
8477 8480 8625 
9071 9201 9203 
9562 9586 9592 
9819 9826 9837 
9922 9931 /*948 
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LE CONSEIL D'ADMINISTRATION. 

i B a u m e T u e H e r t S S i r i g a 

RAGE o* DENTS 
ment rendu contrsdietolremei 

" , ™ i ' r û i r é U s Premiers Chsmnr» du Trlbunsl cl-
r£n nomme»'*» d* Lille. I* deux Juin 1I3S, *nre : 

extrait (s.) VANDEWALLE. 
ce ; crevettes 2 fr. la portion ; mou­
le» 5 fr. la portion ; roussette* 8 fr. 
pièce ; rougets 2 fr. pièce ; vives 
6 fr. pièce ; saumon blanc congelé 
12 fr. le kilo. 

A Saint-Quentin, 23. — Œuf» Trais, l • 
1.15 k 1.20 : conservés. 0.80 ; beurre, ^ r v i i r r r u c r Hemme et dams de 
30 k 31 fr. ; poule, canard. 19 fr. ; L l M r r i . U o f c mande emploi, 
poulet, 26 fr. ; lapin. 17 fr. ; oie. S'adresser à Mme Suzanne DEVTL-
18 fr. ; carotte*. 1 k 1.25 ; pomme» LERS. 4, rue du Chauffour. a Vaien-
de terre. 0.70 k 0.80 ; poireaux, 1 k cisnnes. '913 
4 fr. la botte. 

Pour p i a n t e s Métnode 
t Sup­

positoires 40 fr franco Pharmacie Ps-
pulsire. (1, rue du Brun Pain. Tour­
coing - Tel 2460 S218 

8426 

DEMANDES 
D ' E M P L O I S CONTRE LE 

FROID AUX PIEDS 
La Crèm* TANN 

8110 

T. S. Fa 
UN JOYEUX NOËL 

POUR LES AUDITEURS 
Le quart d'heure CINZANO. une des 

plus anciennes émissions radiophoai-
ques qui, pendant quatre années a 
tenu en joie les auditeurs de T.S.F., 
reprendra le 24 Décembre, avec le cé­
lèbre quintette des chansonniers qui. 
de nouveau, va nous égayer avec les 
tribulations de la bonne c Antenne » 
et de Monsieur Finécoute mobilisé. 

Ces sketches. d'humeur si joyeuse. 
dûs A la collaboration de Raymond 
Souplex et de Georges Bacqué. seront 
interprétés comme précédemment par 
Jane Sourza. René Dorin. Géo Char-
lcy. Jean Rieux, Jean Marsac et Ray­
mond Souplex avec le compositeur 
Georges Matis, au piano d'accompa­
gnement. 

Les auditeurs seront reconnaissants 
à la grande marque française CIN­
ZANO de leur avoir rendu leur émis­
sion favorite, qui sera diffusée chaque 
semaine à partir de dimanche prochain 
sur les antennes suivantes : 
POSTE PARISIEN, dimanche IS h. 05. 
RADIO LYON. Jeudi 20 h 30. 
RADIO TOULOUSE. Vendredi 20 h 

CESSION 

Commerçant recherche Épicerie — 
Gérance. Daffe Marcel k Csuliery (N ) 

Comptoir eemmerelsl. Parla. Sommes 
acheteurs au comptant toutes mar­
chandises, soldes et déclassés. Ecrire 
M WE1LLER. Représentant. 19. rue 
St-Genois, Lille 33.191 

'•"..BAS ET CHAUSSETTES 
1 Vente en gros. A bas orm. DEBOR-

A Vf S DIVERS |0HBR- 74 r de" F'br'c*ntt- "•"'£& 
La BLENNORRAGIE la plusTenac I A U 1 2 2 ..!;£.„, %cZlr,Z*, 

LUT, 122. Gde-Rue, ROUBAIX •••résiste pas à I' 

SANTAL BLANC 
18.SS. F. BLANC, Ph - , Naraonn». Tkj. éM». 

DRÈCHES DE BRASSERIE 
10 * 15 tonnes. 
C art unies iNord) 

9153 

HERNIE 

PLANTS de Pommes de Terre 
Offrons plants hollandais tn tacs, 

ainsi qu* germti en clayettes Sommes 
acheteurs «rosses, agents demandes. 
Ecrire Palmyr Willoquet a Orchles 

i(Nord). WS2 

ENSEIGNEMENT 

J B SUIS GUÉRI. — C'êat rafftrau.-
tlon de toutes le* personne* atteint** d« 
hernies qui ont porté le nouvel appareil 

. . I sans M A I flCCD *• Grand 
4 5 r**sortd«M. U L s A u C l i Spécialiste «te 
— PARIS . 4 4 , Bd S E B A 5 T O P O L 

i En adoptant ces nouveaux appareils, 
dont l'action M — t * l n * U se réalise 
• • M i « n c , sans —>iWr*aiceM ni 
JntenT>ra|ttl<»H de travail, les ttmrmtmm 
les plus t i l s M l i i s m et les plus 
rtr.fcell«>«> diminuent, instantanément de 
volume et disparaissent peu à peu 
— — p l« t*a icBl . t 

• «JJ.hgo.A.^.LA^CH^RT 

J*»» ' « • " « Comptsbiilté 
S v a a a t A n#i.r Coupe. Couture. 25 fr par mots I 
LILLE. 42. rue Leon-GambetU 
DOUAI. 13. rue des Malvaux. 
BÉTHUNE 37. rue Lesillon 
CAMBRAI, 5. rue Samt-Nicolai 
CARVIN. 4. rue de Lihercourt 
HCNIN-LIETARD. 4. rue Voltaire 
LENS, 65 rue de Lille 
VALEN—, 17, av. du Commerce 

S317 
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AUTOMOBILES 

DANS NOS MAISONS 
GRAND CHOIX de VÉLOS, 

D'ACCESSOIRES, 
DE LAVEUSES, 

DE VÉLOS D'ENFANT, 
VÉLOS JOUETS, ETC.. 

Lille 
II, r. L G i m b t t u 

Valenciennes 
19. av. Commerce 

Lillers 
2*. r. National* 

Cambrai 
II, av. la Vlrtolr. 

Amiens 

Arras 
IS. r. J -

Douai 
Abbavr-dn-PTés 

Lens 
44. r. de la Oare 

Le Catean 
face la Potti 

Abberille 

craie doivent .'adresser sans retard i 
M. GLASER qui leur fera gratuitement 
1 essai de ses appareils de S à 4 h. 

] dans les Villes et Hotels suivants 
I TOURCOINC 24 décembre. Verdy 
|(près garei — LILLE, Mardi 2 Jan 
Ivier. Moderne. Parvis St-Maurice. -
SOLESMES. 3 Janvier, de la Hure. -
CALAIS, 4 Janvier, du Commerce IEx-
cels ion. — LENS, 5 Janvier, de la Ga- public qu'il 

Monte! — VALENCIENNES, I dettes que po 

DETTES 

- B O D 
Imp du Riven du Nom 
18S. rue de Paris, UUe 

Le Gérant- Kmlle fJBST 

Janv 

Dettes. — M. CANOVA Fernand. de-
rant à Hénin-Liétard. informe le 

econnaltra plus les 
t contracter sa fem-

7525 
er. de Flandre. — FOURMIES, 7ime. née LEFEBVRE M 

janvier. Jean (Tabac face gare). —i, 
BETHUNE, 8 Janvier, de la Gare. — 
DESVRES, S Janvier, du Cygne. —, 
HESDIN, 10 Janvier, de France —I 
LILLE, 11 Janvier. Moderne. Parvis 
St-Mauru-e — AIRE-S -LA-LYS, 12, 
Janvier, de la Clef d'or. — ARRAS. 13; 
Janvier. Terminus 
CHUTES MATRICE et teus ORCANES 

VARICES, ORTHOPEDIE 
GLASER 44. Bd S.bastoool - PARIS 

Malades de l'estomac 
croquez à choque repos 4 pastilles d* 

DIG Ë R O N A L 

POUR ÉTRENNES A NOS SOLDATS 
Achetez A LA MAISON DU RIDEAU, tt. rue du Melinel. 11 -- LILLE 

le 8*c d* Muchage, tout duvet * ISS tr. 
Profitez avant les Expositions de Bisnc. dss snclens stocks d* 

COUVERTURES, DRAPS, SERVIETTES de TABLE et de TOILETTE 
et RIDEAUX... d* I* MAISON DU RIDEAU 

33.LBV 

Ouverte par Pierre de Mirai, la ports 
glissa sans bruit sur le tapis : Clermont. 
dans son désir de revoir au plus vite 
l'Image chère, avait oublié de tourner 
la cle dans la serrure Absorbé dans sa 
contemplation. 1) n'entendit pas entrer 
le Jeune homme et celui-ci surprit son 
futur beau-père prosterne, avec sur son 
visage une expression tout à la fols 
d'amour, de regret et de douleur, devant 
on tableau démasqué par les panneaux 
ouvert* de sa bibliothèque I Et quel 
tableau I Cette Femme aux Turquoises, 
disparue mystérieusement du musée de 
Onttnar l 

Savoir qu'une toile orécleuse ayant 
quitté .son domicile a été vainement 
cherchée pendant des semaines, des 
mot*, et la retrouver ex abrupto dans 
le oabtnet du père de sa fiancée, n'est-ce 
paa on effroyable coup ? Mirai fut saisi 
d'une stupeur qui n'avait d'égale que sa 
consternation Eh j".«. I c était le père 
de Jacqueline qu) avait., subtilisé le 
tableau T Comment ? Pourquoi ? Et par 
quelle aberration ? C'était un scandale 
épouvantable en perspective, le lour où 
e». o*. cette chose terrible serait dé­
couverte Kt cela se produirait au début 
4m m -K-rrlér* diplomatique, a lui. Mirai. 

Pierre n'eut pas le oislr da s'appe­
santir sur cette fâcheuse réflexion. Bien 
qu'une douloureuse surprise l'eût cloué 
sans bruit sur le seuil, un tnstlnct fit 
se retourner Clermont 

Mirai ! Mirai était Ut. devant lui ! 
C'était son secret découvert I L'Indus­
triel sentit une flambée de colère 
monter en soi. n rabroua l'intrus : les 
sourcils froncés, la voix étranglée, il 
leta : 

— Comment êtea-vous ici T Qui vous 
a permis ?.. Sortez 1 

Le )eune homme pâlit, ses yeux se 
durcirent 

Vraiment, ce ton n'était pas de mise a 
l'égard d'un garçon Irréprochable, et de 
la part, en somme, d'un voleur 

Fermant ta porte sur lut. Pierre pro­
nonça, en montrant la Femmes 
Turquoises qui souriait toujours. Insou-

Icleuse de l'orage qu'elle déchaînait 
— Je pourrais vous demander, mot. 

comment se trouve ches vous un tableau 
dont la place est marquée dans 
musée de l'Etat. 

— A la suite d'un concours de circons­
tances que Je n'ai point a voua expliquer. 
Jeune homme t 

— Et qu* J* n'ai pas a Juger sans 

LA FEMME 
Par Jean MAUCLÈRE 

aux TURQUOISES 
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doute T continua Mirai. Incapable de 
deviner, encore moins de comprendre, 
tout ce qui bouillonnait dans le cœur de 
l'homme dont U venait de surprendre 
le secret. 

— J'allais vous le dire I J'Insisterai 
seulement, ajouta Robert d'un accent 
que son émotion difficilement contenue 
faisait trembler, sur la né essai té de 

aux\ garder le silence au sujet d'un fait que 
le.hasard vient de porter 4 votre con 
naissance. Je vous le demande an nom 
de Jacqueline I 

— Ah I s'écria Pierre raidi dans sa 
Jeune intransigeance, ne mêlez pas votre 
fille a cette laide histoire I 

— Laide t s'exclama Clermont Dou­
loureuse surtout, cruelle même l Plus 
cruelle que vous ne pouves l'imaginer 
Ce que vous nnrinattsea da mol doit 

suffire pour que vous me fassiez la grâce 
d'oublier ce que vous avez vu. Que cela 
disparaisse de votre souvenir... comme 
le tableau disparaît a nos yeux 

Robert, tout en parlant, repoussait tes 
panneaux de la bibliothèque Sur la 
troublante splendeur de la Femme aux 
Turquoises, le rideau de soie, le grillage 
doré étendaient leur protection : dans 
le bureau brun et rouge, plus rien ne 
se rayait qut parut capable de séparer 
encore ces deux hommes Plus rien 
n'existait, se disait Robert avec l'insou­
ciance que donne l'idée fixe 

Mais Mirai, affolé S la pensée de 
l'effondrement probable de sa carrière 
s*l) épousait Jacqueline après une aven­
ture scandaleuse à ce point. Mirai 
riposta violemment : 

— Ct vous avss cru que Je pourrais 

me faire le complice de ce vol en vous 
aidant à dissimuler votre larcin t 

Clermont eut un naut-le-corps. Pour­
pre d'humiliation et de colère, les yeux 
flamboyants. Il lança, en avançant d'un 
pas : 

— Voilà un mot de trop I 
— Eh I s'emporte Mirai, avez-vous le 
droit de me reprocher un mot ? Sachez-
le 1 Je n'épouserai Jacqueline que lorsque 
ce tableau aura réintégré le musée de 
Colmar 1 

— Ah I gronda le maître des Anti 
topes, c'est un marché. Jeune homme ? 

— Un avertissement. Monsieur. 
— Assez ! cria Robert. Je suis chez 

mot et nul Jamais ne m'a parlé sur ce 
ton. Dehors ! 

— Jacqueline I 
Le cri retentit comme un appel de 

détresse, si vibrant d'amour, d'effroi, de 
douleur, que Clermont tressaillit Jus­
qu'au fond de l'être. Mais il se raidit 
contre cette émotion : il n'accepterait 
pas que ce gamin se permit.. 11 ferait 
Justice lui-même, tout de suite. 

Empoignant le fiancé de sa fille par 
le col de son veston, d'un bras irrésis­
tible, le Jeta dans le vestibule. 

Le Jeune homme se retrouva sur 
trottoir de l'avenue sans bien compren­
dre comment il y était arrivé. En vain 
les platanes baignés de soleil versaient 
au sol leur ombre tiède, il n'en appré­
ciait pas la douceur. Lui. un Mirai, des 
Mirai de Ouyenne. portant avec hon­
neur, depuis des siècles, d'azur au paon 
mirai lié d'or, être traité de la sorte I 
Son orgueil se cabrait, et dans la ragé 
qui montait en lui. s'évanouissait, se 
dissipait comme une ombre légère, le 
pur visage de Jacqueline 

Pierre n'eut pas un instant d'héslta 
tion. S'était renseigné près d'un agent 
en service au prochain carrefour, tl 
gagna le commissariat de police 

— Monsieur, déclara-t-il en entrant. 
Je désire parler S M. le commissaire 
lui-même. 

— ...Occupé 1 grommela le secrétaire 
d'un ton tien moins qu'engageant. 

— J'ai une communication urgente à 
lui faire Je suis Pierre de Mirai, licencié 
es-sciences politiques. Voici mes papiers. 

S'ètant présenté de même au commis­
saire. 11 annonça aussitôt ! 

— Je vous apporte des nouvelles du 
tableau de Colmar 

| La tableau de Colmar ?... répéta le 
fonctionnaire, cherchant dans sa mé­
moire. 

— .Volé au musée de cette ville k la 
fin de l'année dernière. 

— Ah I oui. parfaitement... Las recher­
ches ont été infructueuses.. Vous l'au­
riez retrouvé T 

Le ton était sceptique. Tout a sa ran­
cune et fier du rôle de Justicier qu'il 
assumait. Mirai, sans songer au déchire­
ment qu'il allait Infliger a Jacqueline, 
franchit le pas décisif : 

— Dérobé pat M Clermont ou pour 
son compte, ce tableau est ches lui. 

Le commissaire poussa un cri étranglé : 
— M Clermont ? La constructeur des 

Antilopes T 
— Lui-même. 

(A SUtVT*). 
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